
Carême 2A

Une expérience à l'écart, sur une haute montagne…

Lorsque Jésus part à l'écart, c'est qu'il se sépare du monde des hommes pour rejoindre l'Intimité de sa vie,  pour s'unir au
Père dans la prière.
La montagne est un lieu élevé amplifié par  l'adjectif  haute.  Cela pour dire que Dieu dépasse tout et pourtant il est
accessible à l'homme. Jésus emmène Pierre,  Jacques et Jean. À l'inverse des puissants de notre monde, dépassant les
autres par leur richesse,  leur pouvoir,  leur gloire,  qui  s'éloignent du peuple des hommes au fur et  à mesure de leur
ascension. Dieu reste proche de l'homme, abordable. Si Jésus invite ses amis à le suivre, c'est parce qu'il les croit capables
de vivre cette rencontre,  d'entamer un chemin de dialogue intérieur,  cette marche vers une autre Présence toute de
lumière.

 M’arrive-t-il de lâcher mes préoccupations, de ne rien faire d’autre que d’être à l’écart, sur la montagne, avec
Jésus, pour me laisser imprégner par sa Parole ? Marcher vers Dieu, c'est grandir, s'élever. La marche n'est pas
facile ; elle demande des efforts, du courage, de la persévérance mais Dieu guide mes pas.

Une expérience lumineuse

La prière,  intimité avec le Père,  transforme, illumine Jésus,  et  les disciples s'en aperçoivent.  Les témoins de la scène
cherchent  à  nous  dire  que  c'est  la  vie  de  Jésus  qui  est  transfigurée,  transformée  profondément.  Son  intériorité  est
resplendissante. Son être en devient rayonnant.

 Croyons-nous que par-delà les obscurités de notre monde, le Christ peut transfigurer la vie de chaque homme ?
Sommes-nous témoins de telles situations ?

Jésus est transfiguré devant ses disciples. Dans cette expérience lumineuse des disciples, tous les sens sont en éveil ! La
parole du Père redirige le regard et surtout l'ouïe vers son Fils : « Écoutez-le ! »,  non pas « croyez-le ! ».  Il réitère la parole
du baptême, en y ajoutant cette recommandation de l'écoute.

 En ce temps de Carême, sommes-nous à l'écoute de la parole de Dieu pour vivre notre métamorphose ?
Une haute montagne ?
La transfiguration, c’est un éclat,  un rayonnement inhabituel qui nous habite.  Notre visage, notre vie,  la vie qui nous
entoure,  semblent  soudain  plus  lumineux.  La  lumière  transfigure,  l’amour  transfigure,  le  pardon  donné  ou  reçu
transfigure. Parfois, nous reconnaissons nos fautes, nous regrettons nos comportements et nous décidons vraiment de
changer, de nous transformer. D’autres fois ce sont des rencontres qui nous transforment vraiment.

 Cela m’est-il arrivé ?

Nous sommes invités à nous élever vers les B-attitudes : le  Beau, le Bien, le Bon.
Certaines de nos actions, même minuscules, sont petites flammes, petites lumières pour les autres, rayons de soleil. Ce 
sont ces actions qu'il faut développer, qu'il faut exhausser, qu'il faut semer. Et tout ceci avec l'aide de Dieu. 

 Quelles sont dans ma vie les petites lumières déjà semées et à renouveler ?

Une expérience qui fait du bien

Cette vision a déjà pour Pierre un goût d'éternité. Il souhaite prolonger ce moment, faire durer cet espace de paix. La tente
est le symbole d'une présence. Planter sa tente pour camper, c'est demeurer en un lieu. 
→ Une tente pour Moïse, celui qui a reçu la Loi sur la montagne du Sinaï (Ex 19,16-25).
→ Une tente pour Élie, le prophète, celui qui fut envoyé sur la montagne de l'Horeb (1 R 19,9-18).
→ Et une tente pour Jésus, le Fils bien-aimé, celui qui accomplira les Écritures. 

 Dresser sa tente, demeurer parmi nous, Jésus l'a déjà fait par son incarnation.  Il désire aussi la planter en nous.
Sommes-nous prêts ?

« Il est bon que nous soyons ici ! » s’exclame Pierre. « Relevez-vous et soyez sans crainte ! »,  nous dit Jésus. Nous sommes
au début de la montée vers Pâques et il reste encore le temps de nous relever, de quitter nos peurs et d’entrer dans la joie.

 Ai-je le désir d’avancer dans ce sens pendant ce Carême ? Quels sont les moyens à ma portée pour accueillir
pleinement cette joie ?



Une expérience qui transforme

Jésus redescend de la montagne. Il faut savoir quitter l'intimité divine pour rejoindre la terre des hommes. Les disciples
suivent mais n'ont pas vraiment compris. Ils ne sont pas entrés, comme Jésus, dans une véritable démarche de prière qui
est abandon, pour se laisser transformer. Le récit de la transfiguration est un encouragement à marcher sur le chemin de
la prière, sur le chemin du cœur à cœur. Prier, c'est ne plus jamais être seul ; c'est tourner notre regard vers Dieu et le
laisser, un peu plus chaque jour, transformer en nous ce qui est mort, ce qui est obscurité, tristesse, manque,... Et ceci, non
pas pour notre gloire personnelle, notre bonheur égoïste, mais pour trouver la force de nous tourner vers les autres. Jésus
descend de la montagne pour y semer un peu de la lumière reçue, un peu de l'espérance...

Prière

- Pour ceux qui cherchent la présence du Christ
- Pour ceux qui répondent à l’appel de Jésus transfiguré
- Pour ceux qui veulent vivre dans la lumière de Dieu
- Merci Seigneur/Béni sois-tu Seigneur, tu/Notre Père, apprends-nous/Seigneur, je te demande/Sois loué Seigneur, parce
que tu...
-  Tu t'es transfiguré sur la montagne, Ô Christ notre Dieu,  laissant tes disciples contempler ta gloire autant qu'ils  le
pouvaient : fais briller aussi sur les pécheurs que nous sommes ton éternelle clarté, par les prières de la Mère de Dieu.
Source de lumière, gloire à toi.  Tu t'es transfiguré sur la montagne, et autant qu'ils le pouvaient supporter, tes disciples
ont contemplé ta gloire pour que, te voyant crucifié, Christ Dieu, ils comprennent que ta passion était volontaire et qu'ils
annoncent au monde que tu es vraiment la lumière du Père.


